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Le snowboard, sport du jour 

Beau lundi avec au menu (heure Réunion, -3h pour la métropole) : 
✓ 5h15. Ski alpin – Slalom géant femmes. Réveil aux aurores pour assister au sacre de notre skieuse Tessa 
Worley. Mais rassurez-vous, la 2e manche qui décide du titre est programmée à 8h15. Ouf ! 
✓ 14h10h. Biathlon – Poursuite 10 km femmes. On y croit… à la médaille ! Les filles partent dans l’ordre du 
sprint disputé samedi. Dorin est 4e à 33’’ de la première et Braisaz 10e à 47’’. Pas de raison de douter… 
✓ 16h. Biathlon – Poursuite 10 km hommes. 2h après les filles, c’est au tour des garçons de partir dans 
l’ordre d’arrivée du sprint. Fourcade très déçu et énervé de sa course d’hier a la rage. C’est qui le boss ? 
✓ 17h10. Ski de bosses hommes. La victoire est contagieuse. On espère donc que Perrine Laffont donnera 
des idées aux garçons qui vont pouvoir envoyer du gros sur les bosses. 

          Le portivor  
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Demandez le programme (lundi 12/2) 

Apparu aux Jeux olympiques de Nagano en 1998, le snowboard ou surf des neiges, comporte 
aujourd’hui 5 épreuves toutes pratiquées par des hommes et des femmes. Elles se déroulent sur une planche 
qui a énormément évolué depuis sa création au début des années 1960. Encore méconnue, la discipline a 
permis à la France d’engranger 10 médailles depuis 2014, dont 3 titres. Alors ne faisons pas la fine bouche et 
rendons visite à cette jeune activité qui ressemble étrangement au ski acrobatique évoqué hier. 

Le slopestyle consiste à descendre une piste jonchée d’obstacles ou de modules tels que rails, boîtes, 
murs et tremplins. Six juges font la loi en appréciant les difficultés, la hauteur des sauts et la technique. 

Le halp pipe se pratique sur une structure qui a sûrement été pensée par un démon. Les surfeurs 
doivent en effet réaliser des figures en descendant une sorte 
d’énorme tuyau glacé sectionné en deux sur sa longueur. Les 
sauts sont spectaculaires… tout comme les gamelles. 

Le cross est une lutte des temps moderne que se livrent 
4 snowboarders engagés sur une piste sculptées de bosses, 
dévers et virages relevés. Le premier en bas a gagné. 

Le big air est une autoroute ludique pour inconscients. 
Réservé aux riders que la vie normale effraie, l’objectif 
consiste à s’envoyer en l’air de la manière la plus dingue 
possible. 

L’Édito. Cocorico 
Cette journée de dimanche avait salement commencé. Levé aux aurores pour 

rien, car la descente de ski fut reportée (à jeudi). Puis Maurice Magnificat vint mourir 
pas loin du podium en ski de fond (5e), tout comme Alexis Contin notre espoir en 
patinage de vitesse (8e), avant que notre star Martin Fourcade se fasse remballer 
comme un malpropre dans le sprint du biathlon. Il était temps de se changer les idées 

en regardant d’énormes nuages planer sur les montagnes réunionnaises. 
Puis, Perrine Lafont est arrivée. La Pyrénéenne a rebondi sur les 

bosses pour s’offrir le titre olympique. Complètement abasourdie par 
son succès, elle m’a contaminé par son émotion très forte. 
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 Dolor Sit Amet 

  

C’était hier (dimanche 11 février) 

C’était il y a longtemps 
Dans la série 15 jours / 15 exploits, flash back sur l’un des moments 

les plus magnifiques des Jeux olympiques. 
Nous sommes à Sarajevo, en 1984. Les Anglais Jane Torvill et 

Christopher Dean atteignent les sommets du patinage artistique en offrant 
une danse sur glace « extra-ordinaire ». Sur le Boléro de Ravel, ils livrent 
une prestation étincelante ; un pur moment de grâce. Ils obtiennent la note 
maximale et deviennent le premier couple non russe à gagner cette 
compétition. On en frissonne encore. 

Pour se détendre un peu 

 
Une courte descente permet d’aborder un tremplin ou kick, lequel ouvre la porte à des acrobaties notées par 
des juges dont on se demande comment ils arrivent à distinguer la structure des sauts. 

Le slalom géant se dispute en parallèle sur deux courses. Les deux concurrents s’élancent d’abord en 
même temps depuis les portes de départ (une bleue et une rouge disposée côte à côte). Puis, lors de la 
seconde course, ils partent en fonction de l’écart de temps de la première course. Comme chez Darwin, le 
premier en bas est déclaré vainqueur. 

Au cas où vous n’auriez pas lu l’édito du jour, Perrine Laffont a raflé la 
mise en ski de bosses dans la course « la plus dure de sa vie ». 

Au cas où on l’aurait oublié, les Néerlandais excellent en patinage de 
vitesse. Sven Kramer est venu nous le rappeler en remportant pour la 3e fois 
l’or olympique sur 5000 m. 

Au cas où vous ne le sauriez pas, le ski est né en Norvège. Et il s’y porte 
toujours très bien. En témoigne le triplé réalisé par ses représentants sur le 
skiathlon hommes. 

Au cas où vous ne l’auriez pas remarqué, le snowboard est un sport de 
jeunes. L’Américain Redmond Gerard, 17 ans est ainsi devenu l’un des dix 
plus jeunes champions olympiques de l’histoire. Au passage, saluons Mark McMorris, médaillé de bronze 
onze mois après avoir subi 17 fractures (mâchoire, bassin et bras)… 

Rasta Rockett 
L’idée saugrenue a germé dans la tête de deux 

hommes d’affaires américains qui, séjournant à La 
Jamaïque, décident de monter une équipe de bobsleigh. 
Passées les multiples péripéties de l’entraînement (bien 
racontées dans le film éponyme), les Jamaïquains se 
présentent aux Jeux de 1988 avec un néophyte dans 
leur équipe ! Pris en sympathie par le publc, ils finissent 
toutefois la compétition à pied, leur bob s’étant retourné ! 


